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GEOGRAPHIE

Laves de BUJLjU
et B£]LJ

PAR ANTOINETTE SCHWAB
PHOTOS UNIVERSITY DE BÄLE

Les torrents alluvionnaires, ä l'origine de degäts repetes en Europe du nord,

sont tres repandus mais restent pour l'essentiel inexplores. A l'Universite de Bäle,

on a mis au point des modeles servant de scenarios previsionnels de ces flux.

Le
bleu du lac que les eaux de fönte

viennent de creer en quelques heures

dans un petit cirque glaciaire rempli
de neige, resplendit Dieter Scherer, mattre

assistant ä l'Institut de meteorologie, de cli-

matologie et de teledetection du departement
de geographie de l'Universite de Bäle, se

trouve un peu en amont du cirque Soudatn,

l'eau disparatt. II sort sa camera et filme,
tandis qu'un etudiant, poste au bas de la vallee

de Karkevagge (nord de la Suede), fait une

serie de photos, ä mtervalles courts
Pour la premiere fois, les preuves visuelles

de la formation d'un torrent d'alluvions

sont fourmes Outre les images, des instruments

de mesure instates dans cette zone

hvrent d'importantes donnees Jusqu'ict, les

torrents alluvionnaires, quoique repandus,

n'avaient pratiquement pas fait l'objet de

recherche Un tel evenement n'avait jamais
ete enregistre quantitativement jusqu'au
moment oil Dieter Scherer a pu observer les

laves alluvionnaires en action, en 1995.

Transport de sediments
Les torrents alluvionnaires sont, pour
l'essentiel, un melange de neige et d'eau II existe

des torrent lents, des torrents plutöt petits et

rapides et de grands torrents. Les torrents
lents se deplacent ä une vitesse pouvant aller

jusqu'ä 1 m par seconde environ, c'est-ä-dire

36 kilometres ä l'heure maximum Les gros

torrents alluvionnaires - ou laves alluvion¬

naires - atteignent bien plus de cent kilometres

ä l'heure Certains durent des heures,

d'autres quelques secondes seulement Iis

transportent des tonnes de sediments melanges

a l'eau et ä la neige On estime qu'ils sont

responsables de 50% du transport sedimen-

taire au Spitzberg Iis transportent du mate-

riau rocheux, de petites et de grosses pierres
On y trouve assez souvent des fragments de

roches de deux metres de longueur d'arete et

plus Les grands torrents alluvionnaires ont

un comportement physique tres similaire ä

celui des laves de boue et de pierres Iis

suivent comme elles une ligne de profondeur
et forment des remblais de neige et de roches

pouvant atteindre plusieurs metres de hauteur

Comme des avalanches
Chacun connait les descentes de neige, d'eau

et de sediments que sont les avalanches Les

torrents alluvionnaires se distmguent nette-

ment de ces phenomenes D'une part, lis sur-

gissent surtout durant la penode de fönte des

neiges, au pnntemps et au debut de l'ete

Site privilegie pour les

torrents de laves

alluvionnaires: la vallee

de Karkevagge avec ses

pentes raides. Les

chercheurs y mesurent
la formation et les

mouvements de ces

torrents, ä l'aide de tra-
ceurs phosphorescents.
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Les images spectaculaires d'une coulee de lave alluvionnaire, masse de couleur brune. Temps: 40 secondes.

D'autre part, leur proportion en eau est beau-

coup plus elevee que celle des avalanches.

Mais la difference essentielle est leur descente

sur des terrains plats; une declivite de 2 ä

20 degres maximum est typique. «La oü un
torrent alluvionnaire fait son apparition, une
avalanche a arrete sa course», explique Dieter

Scherer, qui a travaille sur ce sujet au Spitz-

berg et dans divers autres endroits en Scan-

dinavie. II a constate que la pression de l'eau

dans la couverture neigeuse declenchait un
torrent alluvionnaire. Leau s'accumule durant
la periode de la fönte des neiges sur le terrain
dans un synclinal legerement concave rempli
de neige. Cette zone aplame est en general

flanquee de parois raides. Lorsque l'eau

apparait ä la surface du lac d'eau de fonte, la

pression est suffisamment elevee et la neige
cede. Alors le melange de neige, d'eau et de

sediments devale les pentes en plusieurs

vagues sous forme d'une masse de couleur

brun sale, parfois sur quelque centaines de

metres seulement, parfois sur plusieurs
kilometres.

Nombreux degäts
La vitesse d'accumulation de l'eau de fonte

depend des conditions atmosphenques, de

la temperature, du vent, du rayonnement
solaire. La forme du depot de neige, la quan-
tite de neige tombee, la quantite de neige

dispersee ou accumulee par le vent et la

stabilite de la couverture neigeuse sont des

elements decisifs. En cooperation avec les

Universites de Iena et de Lund ainsi que la

station de recherche Abisko de l'Academie

Royale des Sciences de Suede, Dieter Scherer

met au point en ce moment ä Bale des

modeles sur ordinateur qui permettront de

prevoir ces torrents alluvionnaires, respon-
sables de la mort de nombreuses personnes
et de gros degäts materiels. Le scientifique

norvegien, Erik Hestnes, qui se consacre

depuis de nombreuses annees ä ce pheno-

mene, estime qu'ä peu pres la moitie des

degäts causes par la neige proviennent de

torrents alluvionnaires. Les avalanches sont

responsables de Lautre moitie.

Un accident a egalement endeuille

l'equipe de recherche de Dieter Scherer, en

1992. II se trouvait au Spitzberg avec un

groupe de chercheurs lorsqu'ä quelques
metres du camp, une enorme lave alluvionnaire

descendit en quelques secondes dans la

vallee et emporta un etudiant qui mourut.

Reapparition reguliere
Les torrents alluvionnaires peuvent apparat-

tre dans toutes les zones que la neige couvre

periodiquement, meme dans les Alpes. Cer-

tes, on a rarement observe ce phenomene sur

nos latitudes, car au mois d'avnl et de mai

lorsque la fonte des neiges a lieu, il n'y a que

peu de skieurs dans les montagnes. Seuls,

quelques skieurs en excursion racontent de

temps en temps avoir vu un torrent alluvion¬

naire. S'ils sont plutöt rares chez nous, c'est

parce que la fonte des neiges ne se concentre

pas sur une periode bien definie comme en

Scandinavie, oü le rayonnement du soleil

crolt de plus en plus; au moment de la fonte

des neiges, en mai et juin, le soleil brille pres-

que jour et nuit.
Les torrents alluvionnaires se declen-

chent souvent sur de vastes territoires plus ou
moins en meme temps. lis descendent egalement

toujours aux memes endroits et ont
forme au cours de la periode holocene (les

11 000 demieres annees de la periode gla-
ciaire) des cönes de torrent alluvionnaire de

20 ä 30 metres de hauteur et de plusieurs
centaines de metres de diametre. Cependant,

un torrent alluvionnaire ne se produit pas

chaque annee, mais reapparait quelques

annees, voire cent ans apres.
Dieter Scherer savait done oü chercher

mais il qualifie de «chance incroyable» le fait

que cet evenement se soit produit juste au

moment oü il etait au bon endroit avec ses

instruments videos et photos.

COULEE LIVE

On peut voir les videos et photos du

torrent alluvionnaire, prises en 1995
dans la vallee de Kärkevagge, sur
Internet ä I'adresse www. mcrlab. uni-
bas. ch/projects/mosaic/.

HORIZONS MARS 2001 13


	Laves de neige et d'eau

